
Soutien de la Libre Pensée à Silima

J’apporte à Silima le soutien de la Fédération de la Gironde de la Libre Pensée, et celui de la Ligue des
Droits de l’Homme.

Nous ne pouvons accepter ce qui arrive à ce jeune homme.

Apparemment il y a un rejet quasi-systématique des dossiers à l'OFPRA des demandes d'asile des réfugiés
politiques  de  pays  où  l'armée  française  intervient.  La  France  renvoi  ainsi  des  migrants  vers  des  pays
prétendument sûrs. Le Mali un pays sûr ? Parce que l'armée française y mène une guerre neo-coloniale ?
Nous sommes sûrs du contraire.

Ces  rejets  de  dossiers,  et  bien  d'autres  actions,  constituent  autant  de  violations  répétées  des  droits  de
l'Homme par les États, en particulier ceux de l'Union européenne, en particulier la France, et la faillite de
l'accueil des migrants dans notre pays, dans leur prise en charge.

Il y a hélas dans notre pays une instrumentalisation des migrants comme responsables de tous les maux, ce
qui nous rappelle les périodes les plus noires de notre histoire. Nous ne pouvons pas l'accepter.

Nous ne pouvons pas accepter les affirmations mensongères ou à caractère xénophobe selon lesquelles le
pays devrait se protéger d'une « migration incontrôlée », voire d'un « grand remplacement », alors même
que  les  données  disponibles  montrent  le  caractère  limité  des  migrations  internationales  (3,4%  de  la
population mondiale en 2017).

N'oublions pas les fléaux qui nourrissent les flux migratoires contre le gré de ceux qui y sont contraints.
C'est la politique économique qui engendre des ravages dans tous les pays, engendre sans cesse des guerres
et provoque des catastrophes, entraîne l'oppression accrue des individus, pousse et poussera des centaines
de milliers d'hommes, de femmes, d'enfants, à fuir leurs pays.

Les migrants sont, comme la classe ouvrière et la population de ce pays, les victimes d'une seule et même
politique internationale, qu’il faut nommer, celle du capitalisme exploiteur et créateur de misère.

Ce qui est condamnable ce sont des rejets de dossiers qui relèvent d'une politique particulièrement zélée des
autorités de l'Etat, de l'autorité préfectorale. Ils vont de pair avec un zèle policier et judiciaire contre les
accueillants, associations ou individus, traduits devant des tribunaux répressifs.

Ce qui est condamnable, c'est l'abandon de multiples tâches d'accueil,  de logement, de nourriture, à des
organisations humanitaires ou d'aide aux migrants, tâches qui relèvent de la responsabilité des Etats.

Attention aussi aux risques d'une politique de quotas qu'envisage d'instituer le Gouvernement en tant qu'elle
participe d'une volonté générale de fermer les frontières.  La fermeture des frontières ne sert à rien. On
n'empêche pas les flux on ne fait qu'augmenter les souffrances.

« Si la terre a des frontières, les rêves des migrants n'en auront jamais. »

Nous aiderons Silima, nous le soutiendrons, nous voulons contribuer à empêcher son expulsion, à obtenir
l'annulation de cette  décision scandaleuse contre un jeune qui s'est  parfaitement  intégré et  qui a la vie
devant lui.

Tous ensemble nous y arriverons.

Je vous remercie.

Christian Baqué, président de la Libre Pensée 33.


